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INTRODUCTION
La cinétique de la disponibilité du phosphore (P) dans le
rumen montre des différences importantes selon les matières
premières et les traitements technologiques qu’elles
subissent (Park et al., 1999 ; Konishi et al., 1999 ; Bravo et
al., 2000 ). Ces différences de solubilité sont susceptibles
d’induire des situations de carence en P pour les micro-
populations du rumen ; mais ces données ont été obtenues
par la méthode des sachets nylon qui ne prend pas en compte
l’important recyclage salivaire de P. L’objectif de cette étude
a été de mesurer l’impact de la solubilité dans le rumen de
l’apport alimentaire de P sur l’activité fermentaire dans le
rumen en utilisant des régimes où la majorité de l’apport en
P était réalisée par une source soluble ou insoluble dans le
rumen.

1. MATERIEL ET METHODES
Deux lots de quatre chèvres fistulées du rumen au pic de
lactation ont été constitués sur la base du poids vif (60 ± 6 kg)
et de la lactation précédente. Les aliments expérimentaux
étaient constitués par 40 % d’ensilage de pulpe de betteraves,
30 % de foin de graminées et 30 % de concentré semi
synthétique (caséine, amidon de maïs cellulose et prémélange
minéral et vitaminique). Les aliments ont été distribuées deux
fois par jour (8h et 15h). Les caractéristiques nutritionnelles
étaient les suivantes (par kg de MS) : 1,04 UFL, 26 g de
PDIA, 100 g de PDIN, 89 g de PDIE, 7,8 d de Ca et 3,3 g de
P. Les aliments différaient uniquement par la solubilité de la
source de phosphore : phosphate monocalcique (soluble, lot
PS et phosphate bicalcique (insoluble, lot PI). Les phosphates
ont apporté 72 % de P total du régime. L’eau de boisson était
disponible à volonté. Quatre prélèvements de liquide ruminal
par chèvre ont été effectués aux temps : 0 (avant le repas du
matin), 90, 180 et 360 min après le repas. Ces mesures ont été
répétées 4 fois. Le pH du liquide ruminal a été mesuré
immédiatement après le prélèvement. Les teneurs en azote
ammoniacal (N-NH3) et en acides gras volatils (AGV) ont été
déterminées. Le traitement statistique a été réalisé avec le
logiciel SAS (2000). Le traitement (T), le temps de
prélèvement (R) et l’interaction T*R ont été inclus dans le
modèle.

2. RESULTATS ET DISCUSSION
Les résultats obtenus pour les principaux paramètres étudiés
figurent dans le tableau ci-dessous. Aucun effet significatif
du traitement n’a été observé. A l’exception de N-NH3

L’effet du temps de prélèvement est significatif. La figure ci-
contre illustre l’interaction T*R pour les acides gras volatils
totaux (AGVT, mmol/l) et l’acétate (C2, mmol/l). L’effet

significatif du temps de prélèvement après repas pour
l’ensemble des paramètres étudiés, reflète logiquement la
croissance et l’activité fermentaire des populations
microbiennes du rumen. L’interaction traitement-temps de
prélèvement (T*R) qui n’est significative que pour le temps
360 min indique la mise en place progressive d’un effet de
la solubilité de l’apport alimentaire de P. Il est possible que,
lorsque l’activité cellulolytique est modérée, les bactéries
s’adaptent aux fluctuations de la concentration de P dans le
rumen. L’activité cellulolytique est en effet la fonction
bactérienne la plus sensible à une disponibilité de P dans le
milieu. Cette hypothèse est en cours d’étude au laboratoire.

Figure 1 : cinétique des concentrations en acides gras volatils
totaux et en acétate.

En revanche, quand l’activité cellulolytique, indexée ici sur
la production d’acétate, devient intense (environ 5 heures
après le repas) le recyclage salivaire, principalement du à la
rumination, ne parvient pas à compenser totalement les
différences de solubilité des sources alimentaires de
phosphore. Il s’agit, dans le cadre de cet essai, de situations
extrêmes dans la mesure où dans les conditions de la
pratique, les phosphates n’assurent jamais plus de 70 % de
l’apport total de P.

CONCLUSION
Dans nos conditions expérimentales, la solubilité du
phosphore alimentaire peut modifier l’activité fermentaire
des populations du rumen (production d’AGV et d’acétate).
Des études complémentaires sont nécessaires pour préciser
l’intérêt un éventuel recours à des sources solubles de
complémentation en P en fonction de la cinétique de
libération de P des autres constituants de la ration.
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Tableau 1 : paramètres fermentaires du rumen
Paramètre Temps 0 Temps 90 Temps 180 Temps 360 SEM T R T*R
PH 6,79 6,00 5,83 6,01 0,06 NS P < 0,001 P = 0,002
AGVT mmol/l 81,77 115,30 126,25 122,03 3,18 NS P < 0,001 P = 0,044
Acétate mmol/l 52,87 71,54 78,55 76,44 1,80 NS P < 0,001 P = 0,028
Propionate mmol/l 15,36 24,91 28,98 27,07 1,01 NS P < 0,001 NS
Butyrate mmol/l 2,62 3,01 2,83 3,50 0,40 NS P < 0,001 NS
N-NH3 mg/l 147,50 142,00 136,00 142,95 6,64 NS NS NS


